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La Ville de Hearst a identifié le 
projet d’aménagement local de la 
rue St-Laurent, de la promenade 
Pearson et de la place Flood 
comme engagement prioritaire 
de son budget capital 2022. Un 
arrêté municipal en première et 
deuxième lecture a été adopté 
mardi afin d’aller de l’avant.  
Les travaux d’amélioration         
incluent des réparations aux   
systèmes d’eau et d’égout, des 
bordures de ciment et des trot-
toirs ainsi que l’installation d’une 
nouvelle pellicule asphaltée et 
d’égouts pluviaux dans le secteur.  
Le projet d’une valeur globale de   
2 243 648  $ avant la taxe sera 

partiellement financé par les 
résidents affectés, leur part      
s’élevant à 392 890 $. Le reste du 
montant sera couvert par la Ville, 
soit environ 220 000 $ qui sera 
tiré des   budgets d’eau et égouts.  
En outre, le montant total inclut 
une somme de 54 900  $ pour 
l’approvisionnement d’asphalte 
afin d’effectuer d’autres travaux 
locaux.  
La Municipalité n’a reçu qu’une 
soumission avant la date de       
fermeture, soit celle de la         
compagnie Villeneuve Cons- 
truction. Cette dernière propose 
d’exécuter les travaux en un an, à 
partir de la date de formalisation 

du contrat. Des fonds seront tirés 
des surplus accumulés, le cas 
échéant.  
Les résidents affectés recevront 
prochainement une lettre           
indiquant l’intention de la Ville         
d’effectuer le projet d’aména-   
gement. Ladite lettre inclura   
une estimation des couts selon la 
propriété.  
Il y aura également une session 
d’information publique durant 
laquelle les propriétaires auront 
l’option de présenter une pétition 
contre le projet en question, dans 
le cas où ils s’y opposeraient. 

Hearst va de l’avant avec un projet d’aménagement  
Par Jean-Philippe Giroux 

L’année à peine commencée, on 
voit déjà une hausse inhabituelle 
du nombre de décès dans la        
région. Le Bureau de santé       
Porcupine (BSP) signale 11     
mortalités liées à la COVID-19 
depuis le mois de janvier, signe 
que le Nord-Est de l’Ontario ne 
s’est nullement échappé de la 
cinquième vague.  
Pour mettre le nombre en           
perspective, le taux de décès en 
moins de deux mois équivaut à la 
moitié de celui pour l’entièreté de 
l’année précédente, soit 22.  
La Dre Lianne Catton, médecin 
hygiéniste du BSP, mentionne 
que certains facteurs clés                    
« contribuent à l’augmentation 
du taux de mortalité », entre 
autres le nombre de cas qui a 
grimpé récemment, le fait que la 
population de la région est      
vieillissante et que l’âge moyen 
de décès est autour de 80 ans.  
En 2020, il y a eu un total de neuf 
décès liés au virus à travers la    
région sanitaire.  

Cas de COVID-19 
Cette montée en flèche de  
mortalité reflète la forte augmen-
tation de cas actifs, précise la 
médecin hygiéniste. Près de 

1400  cas de COVID-19 ont été            
rapportés dans le BSP en 2022, 
ce qui représente environ la 
moitié du nombre total de        
l’année 2021.  
Mais les taux de cas du bureau de 
santé sont inexacts, faute de tests 
rapides et PCR à la disposition 
des citoyens ne travaillant pas 
dans un milieu à risque élevé.        

« On est un peu inquiet parce que 
le nombre de cas qu’on rapporte 
chaque jour, ce ne sont que les 
cas qui sont confirmés par un test 
diagnostique », explique Chantal 
Riopel, infirmière en chef du 
BSP.  

Progression de la  
vaccination 

En ce qui a trait à la vaccination, 

87,8 % des personnes âgées de    
5 ans et plus du BSP ont reçu une 
première dose d’un vaccin contre 
la COVID-19 en date du 8 février. 
Pour la deuxième dose, le taux 
est de 81,2 % et pour la dose de 
rappel chez les gens de 18 ans et 
plus, 52 %.  

Une hausse de décès liés à la COVID-19 depuis janvier 
Par Jean-Philippe Giroux 

La province de l’Ontario devien-
dra la première au Canada à  
publier publiquement le nom des 
enseignants et des travailleurs en 
garderies qui ont été impliqués 
dans des histoires d’abus sexuels 
ou de pornographie juvénile et à 
en informer les parents. 
Le ministre de l’Éducation 
Stephen Lecce et la ministre      
associée déléguée au dossier de 
l’Enfance et à la Condition      
féminine Jane McKenna en ont 
fait l’annonce, mardi. 
La province a conféré à l’Ordre 
des enseignantes et des          
ensei-gnants de l’Ontario ainsi 
qu’à l’Ordre des éducatrices et 
des   éducateurs   de   la    petite     

enfance le pouvoir de divulguer, 
dans les registres publics, les ren-
seignements sur les procédures           
criminelles impliquant leurs 
membres.  

« Les parents ont  
le droit de savoir » 

Ainsi, les parents pourront savoir 
quels éducateurs ont été impliqués 
dans des procédures liées à leur 
pratique lorsque ces renseigne-
ments sont connus des ordres.    
« Les parents ont le droit de 
savoir si un éducateur est accusé 
ou reconnu coupable d’un crime 
grave parce que nous n’avons    
aucune tolérance pour cela », a 
lancé Stephen Lecce.  
L’Ontario deviendra aussi la   

première province à obliger tous 
les éducateurs agréés de suivre 
un programme complet de pré-
vention de la violence sexuelle. 
Les éducateurs devront avoir 
complété leur formation d’ici la 
mi-septembre 2022.  

Interdiction à vie 
Le ministre Lecce a tenu à    
rappeler mardi que son gou-
vernement a imposé une inter-
diction à vie du milieu de 
l’éducation,     appliquée de façon 
rétroactive, à ceux qui ont eu      
« des relations sexuelles 
physiques avec un élève ou sont 
impliqués de quelque manière 
que ce soit dans la pornographie 
juvénile ». 

L’Ontario dévoile le nom d’éducateurs prédateurs sexuels 
Par Émillie Pelletier - IJL - Le Droit
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Corporation de logements  
à but non lucratif 

Le conseil municipal de la Ville 
de Hearst a nommé Jessy 
Richard nouveau directeur de la 
Corporation de logements à but 
non lucratif de Hearst. Il          
remplace Janice Newsome qui a 
quitté son poste de directrice et 
secrétaire le 1er décembre 2021, 
après 41  ans de service. Un       
second siège au conseil d’admi-
nistration est encore vacant. La 
discussion portant sur les candi-
datures a eu lieu à huis clos 
mardi soir, lors d’une réunion  
ordinaire.  

Pénurie de médecins 
La Municipalité de Hearst appuie 
la résolution de l’association 
Northwestern Ontario Municipal 
Association (NOMA) dans le but 
de faire pression auprès du gou-
vernement Ford et de l’Associa-
tion médicale de l’Ontario        
afin d’augmenter le nombre     
d’étudiants inscrits à l’École de 

médecine du Nord de l’Ontario, 
et ce, pour répondre au manque 
de médecins dans la région. À la 
fin janvier, le maire, l’administra-
trice en chef par intérim et la      
directrice générale de l’Hôpital 
Notre-Dame en ont discuté avec 
le ministre de l’Éducation lors de 
la conférence annuelle de Rural 
Ontario Municipal Association 
(ROMA).  

Entente avec le CASSDC 
Le Centre Éducatôt Hub obtient 
un surplus de 84 000 $ du Con-
seil d’administration des services 
sociaux du District de Cochrane 
(CASSDC) pour financer les  
services de la Garderie Bouts de 
Chou, suite au renouvèlement 
annuel de l’entente de finance-
ment. En matière de ressources 
spécialisées, la subvention est à 
zéro, faute de recrutement de 
nouveaux pourvoyeurs. De plus, 
le financement de ressources 
pour besoins spéciaux a été        
réduit de moitié pour l’année 
courante. Comparativement à 
l’année précédente, la contribu-
tion financière du CASSDC a 
augmenté de 23 964 $ en 2022.  

Budget d’eau et d’égout 
La Ville de Hearst a adopté le 
budget d’eau et d’égout pour  

l’année 2022 avec une hausse    
de 3% sur les taux d’eau. À       
titre d’exemple, l’utilisation de 
1500 gallons d’eau par un indi-
vidu équivaut à une augmenta-
tion de 12,48 $ annuellement. 
Pour une consommation de 
5500  gallons, soit celle d’une 
famille de quatre personnes, le 
surplus est de 34,68 $ par année. 
Puisque le système d’eau doit 
s’autofinancer, la Municipalité ne 
peut pas être déficitaire, et donc 
la Ville doit se rattraper pour 
récupérer le déficit accumulé.  

Nouvel indicatif régional 
À compter du 18 juin, les zones 
dans la province utilisant les     
indicatifs régionaux 249 et 705 
pourront en ajouter un nouveau, 
soit le 683. Cet ajout n’affectera 
aucunement les limites géogra-
phiques des zones d'appels   
locaux ou la façon dont les appels 
interurbains sont composés. La 
décision a été prise par le CRTC 
afin de répondre à la demande 
croissante de nouveaux numéros 
de téléphone en Ontario.  

Hearst en bref : nouveau directeur, CASSDC et NOMA 
Par Jean-Philippe Giroux 
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Des personnes de la région ont 
perdu des centaines de milliers 
de dollars aux mains des              
arnaqueurs professionnels du 
Web ou par téléphone. Ce n’est 
pas la première fois que cette    
situation est mise au grand jour 
et pourtant, le message ne       
semble pas passer. Entre autres, 
le personnel de la Caisse Alliance 
à Hearst    remarque des transac-
tions douteuses habituellement 
envoyées à l’extérieur du Canada. 
Ça ne se passe pas seulement 
ailleurs. Trop de personnes      
honnêtes transfèrent de l’argent 
à de faux amis ou à de faux 
amoureux. Toutes les techniques 
sont bonnes et les arnaqueurs 
ont beaucoup d’imagination pour 
soutirer le plus d’argent possible 
aux gens au bout du fil. « On a vu 
des personnes dans notre région 
qui ont perdu des centaines de 
milliers de dollars », déplore le 
directeur régional de la Caisse  
Alliance à Hearst, Pierre Richard. 

« Certaines personnes peuvent 
avoir perdu 200 000 à 300 000$. 
On en voit, juste à la Caisse à 
Hearst, cinq ou six par année. » 
Le processus d’extorsion semble 
le plus souvent utilisé. « Ça com-
mence souvent avec de l’amitié. 
Quelqu’un vous écrit et vous dit : 
je m’ennuie, je n’ai pas beaucoup 
de famille, j’aimerais seulement 
trouver un ami sur Facebook. 
Après plusieurs mois, on 
développe une amitié, puis là, 
soudainement, oups, cette        
personne-là il lui arrive une mal-
chance et elle a besoin d’argent 
pour peu importe la raison », dit 
le directeur régional de la Caisse, 
ajoutant que ces fraudeurs sont 
très patients puisqu’il s’agit de 
leur travail quotidien de voler le 
pauvre monde. 
Lorsque le personnel bancaire 
trouve des transactions suspectes, 
on pose des questions afin de 
sensibiliser le client. « On se 
pense toujours un peu invincible. 

Ça peut être un jeune de 18 ans 
comme ça peut être une per-
sonne de 88 ans. C’est tous les 
âges, des hommes, des femmes, 
des professionnels, des retraités, 
des étudiants. Personne n’est à 
l’abri de ça ! » 
Pierre Richard nous a confié 
avoir transféré plusieurs dossiers 
aux policiers de Hearst et lorsque 
les montants d’argent sont plus 
importants, la GRC entre en jeu. 
« C’est très difficile de retracer 
l’argent parce que ces gens-là 
sont vraiment habitués à le faire. 
Ils demandent, entre autres, des 
cartes-cadeaux ou des cartes de 
crédit cadeau. Ils exigent à la per-
sonne fraudée qu’elle achète ses 
cartes et leur envoie des photos. 
Ça, on le voit beaucoup. » 

Une personne qui pense être   
victime de fraude peut en parler 
avec son institution bancaire ou 
encore les autorités. Le gouver-
nement du Canada met à la     
disposition de la population un 
site Internet au sujet de la fraude 
et des arnaques au canada.ca. 

Malgré la sensibilisation, les arnaqueurs soutirent toujours de l’argent  
Par Steve Mc Innis

2020 2021
Signalement de fraude au Canada  71 100 74 525 

Victimes de fraude au Canada 42 184 50 666
Pertes financières liées aux fraudes 106,6 M$ 275 M$
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La situation en Ukraine provoque depuis quelques semaines une déferlante 
de la machine de propagande en Amérique du Nord, semant la panique et 
entrainant des prises de position pour le moins douteuses et une rhétorique 
belliqueuse. Une situation qui ne contribue pas aux efforts diplomatiques 
importants et concertés entre le gouvernement ukrainien et ses partenaires 
européens. Nous en sommes au point où le président ukrainien, Volodymyr 
Zelensky, s’est senti obligé d’appeler au calme les États-Unis, le Royaume-
Uni et le Canada. Je me propose donc ici de rappeler certains faits               
qui     permettent de mieux comprendre la situation et d’appréhender plus 
sereinement le problème posé. 
L’histoire de cette région est d’une grande complexité étant donné sa         
position centrale sur l’échiquier eurasiatique. Il faut néanmoins en rappeler 
quelques éléments.  
Tout d’abord, la Russie actuelle est l’émanation de la Rus’ kiévienne, une 
fédération de principautés au rôle commercial prépondérant qui a existé 
du 9e au 13e siècle. Le territoire ukrainien actuel est donc le berceau de la 
Russie et cela constitue une pierre angulaire de l’imaginaire russe.  
L’Ukraine actuelle a connu une construction étatique erratique. Au      
lendemain de la Première Guerre mondiale, il y a eu la formation d’une 
République populaire ukrainienne (qui ne recouvrait pas les territoires     
séparatistes du Donbass d’aujourd’hui), qui disparait de la carte en 1921.  
Le gros du territoire forme alors la République soviétique d’Ukraine, unité 
fédérée à l’URSS. Un territoire assez large à l’Ouest est rattaché à la 
Pologne, de plus petits territoires sont donnés à la Roumanie et à la       
Tchécoslovaquie.  
Tout cela est important dans la mesure où cela explique les pratiques        
linguistiques variées des Ukrainiens, de même que leurs aspirations          
démocratiques et leur ancrage dans une identité plus ou moins européenne.  
Après la chute de l’URSS en 1991, les Américains, contre l’avis de nombreux 
Européens, ont décidé d’un élargissement toujours plus poussé vers l’est 
en intégrant les trois ex-républiques soviétiques baltes (Lituanie, Lettonie 
et Estonie), de même que les pays d’Europe centrale et orientale. Cela s’est 
fait au détriment du sentiment de sécurité des Russes. 
Les élargissements successifs de l’OTAN font que l’Alliance atlantique et 
ses forces se trouvent désormais aux portes de la Russie. La zone entre la 
mer Noire et la mer Baltique n’est plus la zone tampon historique qu’elle 
fut, ce qui représente un problème de sécurité légitime pour Moscou.  
Certains d’entre vous se rappelleront peut-être la crise des missiles de Cuba 
en 1962 : les États-Unis ne voulaient pas de missiles soviétiques dans leur 
arrière-cour et étaient prêts à déclencher une troisième guerre mondiale.  
Et bien, il en va exactement de même aujourd’hui de la Russie. C’est la     
raison pour laquelle Moscou demande une assurance, sous forme de traité, 
stipulant que l’Ukraine ne deviendra pas membre de l’OTAN.  
Moscou exige donc un statuquo et non un retour en arrière. Le gouverne-
ment russe ne demande pas, par exemple, que l’on retire le statut de     
membre de l’OTAN aux pays baltes.  
Bien entendu, le problème avec cette exigence, c’est qu’elle enfreint le droit 
souverain de l’Ukraine d’entrer dans les traités de son choix. C’est un fait 
juridique. Dans les faits politiques, les grandes puissances ont de tout 
temps limité ce droit à certains pays.  
Pour Kyiv, abandonner son droit souverain à contracter un traité n’est peut-
être pas cher payé pour maintenir l’intégrité territoriale qui lui reste, voire 
se mettre en meilleure position de négocier le retrait du soutien russe aux 
séparatistes des régions de Donetsk et de Louhansk.  

L’OTAN est un héritage de la Guerre froide qui a pris fin en 1989. Dans les 
années 1990, il y a eu des discussions sérieuses sur l’avenir de l’Alliance  
atlantique. Alors que les Russes, les Français et les Allemands voyaient là 
une chance d’unifier le continent, de bâtir une « maison commune » en     
intégrant les anciens pays communistes et la Russie à l’OTAN, les 
précurseurs du néoconservatisme américain craignaient cet axe continental 
France-Allemagne-Russie.  
Un des penseurs les plus influents de l’époque, Zbigniew Brzezinski, dans 
son livre Le grand échiquier : l’Amérique et le reste du monde (1997) — 
devenu la source première d’inspiration de la politique étrangère     
américaine depuis — voyait l’Ukraine comme un pivot géopolitique.  
Autrement dit, si l’Ukraine est dans le giron américain, la Russie perd       
automatiquement son statut de grande puissance, alors que si l’Ukraine est 
sous l’influence de Moscou, la Russie s’assure son statut de superpuissance.  
On comprend mieux dès lors le ton guerrier employé par Washington. Il 
apparait également que l’administration Biden ne s’intéresse pas tant au 
sort de l’Ukraine, à son indépendance ou son intégrité territoriale, qu’aux 
intérêts mêmes des États-Unis et à leur domination sur le continent       
européen.  
D’ailleurs, les Américains ne s’en cachent pas puisque Joe Biden a déclaré 
qu’il n’entrerait pas en guerre si l’Ukraine était attaquée. Le message est 
on ne peut plus clair et il serait temps que tous les Européens l’entendent.  
L’OTAN est effectivement en état « de mort cérébrale » comme l’a crument, 
mais honnêtement dit le président français, Emmanuel Macron. L’OTAN, 
dirigée par les Américains, n’est pas faite pour assurer la sécurité et la      
stabilité des États européens, mais pour maintenir la puissance américaine.  

Donner une chance à la diplomatie 
Le président ukrainien, Volodymir Zelensky, est un modéré qui s’est       
fait élire sur une volonté affirmée de régler la question du Donbass en   
établissant un dialogue avec le Kremlin.  
Les Français et les Allemands sont sur la même longueur d’onde et ont      
favorisé le maintien des canaux de communication, notamment sous le   
format Normandie (des pourparlers diplomatiques entre l’Ukraine, la 
Russie, l’Allemagne et la France), dont les discussions sont ancrées non 
seulement dans la réalité du terrain, mais aussi et surtout les Accords de 
Minsk, qui ont permis une cessation des hostilités dans le Donbass.  
Soit, les accords ne sont pas toujours respectés, mais pour dialoguer et      
espérer trouver une solution, il vaut mieux partir d’un mauvais accord     
que de s’attarder sur les chimères de grandeur et de toute-puissance des 
Américains.  
On critique souvent l’Allemagne, si dépendante du gaz russe, et la France, 
si russophile, mais on oublie que Vladimir Poutine a aussi besoin d’exporter 
son gaz et que toute sa politique étrangère vise à restaurer la place de la 
Russie dans le monde et à se refaire du capital politique dans son pays.  
Autrement dit, du point de vue des Européens, y compris des Ukrainiens 
et des Russes, personne ne veut d’une guerre à grande échelle. En revanche, 
l’attitude belliqueuse de Washington et de ses inféodés risque bien de    
mettre le feu aux poudres, d’où les appels répétés du gouvernement de Kyiv 
à ne pas paniquer.  
Aurélie Lacassagne est politologue de formation et professeure invitée         
à l’École supérieure d’affaires publiques et internationales (ÉSAPI) de     
l’Université d’Ottawa. 

Aurélie Lacassagne  
Chroniqueuse – Francopresse

Chronique : Voir avec calme et recul la situation en Ukraine



  LEJOURNALLENORD.COM   |   JEUDI 10 FÉVRIER 2022   5

Même si l’ouverture des célébra-
tions a été repoussée, l’esprit du 
centenaire sera ressenti bien 
avant. Des activités du centième 
anniversaire de la Ville de Hearst 
qui n’impliquent pas de regrou-
pement se tiendront avant le 
lancement officiel prévu le 
3 aout, informe Alain Blanchette, 
personne-ressource au comité du 
100e de Hearst.  
M.  Blanchette précise que les    
activités du centième auront lieu, 
dans la mesure du possible. Il dit 
que le seul évènement de grande 
taille qui a dû être déplacé est la 
Semaine des retrouvailles, à 
cause des incertitudes concer-
nant les mesures sanitaires.  
Il ajoute que des décorations, des 
drapeaux et des oriflammes 
seront installés prochainement 
en ville pour souligner l’année du 
centenaire. « Le comité va établir 
une ambiance de centième quand 
même, malgré les défis », dit-il.  

« Le centième a lieu »  
Le comité organisateur du cente-
naire de la Ville de Hearst          
travaille actuellement sur une 

liste des autres activités qui 
seront mises sur pied. Pour 
débuter, une randonnée pédestre 
mettant en lumière l’historique 
des noms de rues et des lieux    
importants de la ville de Hearst 
est en préparation. « Ces choses-
là qui peuvent être faites en        
assurant une   distanciation vont 
quand même prendre place », 
clarifie M. Blanchette.  
En ce moment, la réunion de la 
communauté slovaque de Bradlo 
est toujours prévue pour se 

dérouler du 29 juin au 1er juillet. 
Étant donné que plusieurs   
membres de la communauté sont 
vieillissants, les familles ont 
pensé bon d’aller de l’avant cette 
année afin de ne pas rater l’occa-
sion d’orchestrer le rassemble-
ment. « Ils ne veulent pas 
prendre le risque », dit-il. 
Aussi, le lancement du livre du 
centenaire et sa mise en vente  
auront lieu avant l’inauguration, 
avec une date de publication   
tentative en fin printemps (juin).  

La journée de l’ouverture 
En outre, l’inauguration du parc 
des nations coïncidera avec   
l’anniversaire du centième. Il 
pourrait y avoir divers emplace-
ments en ville où célébrer, y   
compris au parc. Dépendamment 
des circonstances pandémiques, 
les activités pourraient se tenir 
au pavillon communautaire Espace 
Hearst, au centre-ville et/ou à la 
Place du marché de la scierie  
patrimoniale, pour nommer 
quelques exemples de lieux.  

100e de Hearst : des activités auront lieu avant aout 
Par Jean-Philippe Giroux 

Le 3 février, la police provinciale 
de l’Ontario a répondu à un 
appel concernant un vol dans un 
véhicule à moteur qui était garé 
sur le terrain d’une résidence sur 
le croissant Radisson, dans la 
ville de Kapuskasing. 
La personne d’intérêt a volé 
quelques objets du véhicule et a 
fait les mêmes tentatives dans 
d’autres véhicules du secteur. 
La PPO demande à toute           
personne ayant des informations 

concernant cet incident de     
contacter la Police provinciale de 
l’Ontario de Kapuskasing au         
1 888 310-1122. 
L’anonymat peut être conservé 
en téléphonant à Échec au crime, 
au 1 800 222-8477. Les informa-
tions peuvent également être 
transmises en ligne à www.      
ontariocrimestoppers.ca. Étant 
anonyme, aucun témoignage   
devant le tribunal ne sera imposé 
aux personnes-ressources. Une 

récompense pouvant aller 
jusqu’à 2000 $ peut être remise 
à la personne qui donnera des  
informations menant à une    
arrestation. 

PPO : à la recherche d’un individu d’intérêt  
Par Jean-Philippe Giroux 

  2022 Silverado LD 0,99 % / 72 mois 2022 GMC Sierra LD

 Vous avez une voiture de location qui prend bientôt fin ?  
 Passez nous voir pour commander votre nouvelle voiture  

dès maintenant !

  Besoin d’un changement d’huile  
  ou d’entretien ? 
  Communiquez avec notre département de service au  
 705 362-8001, postes 227 ou 224. 

  Besoin d’accessoires pour votre voiture ? Visitez notre  
département des pièces.

  500 route 11, Hearst ON P0L 1N0 
www.expertchevroletbuickgmc.ca

Support 
 à vélo

Coffre de 
rangement

31-2225-22  

DU NOUVEAU EN INVENTAIRE CHEZ   
 Passez nous voir !  

Notre salle de démonstration est ouverte !

+
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La Police provinciale de l’Ontario 
a donné des détails sur la colli-
sion survenue sur la route  11 à 
l’ouest de Smooth Rock Falls,  
impliquant deux camions de style 
pickup dimanche dernier le 
6 février.  
Les agents ont répondu à un 
appel à 14 h 31 et ont vite cons-
taté sur place le décès de l’un    
des conducteurs des véhicules 
impliqués dans l’accident. Omer 
Ethier, un résident de 73 ans de 
Fauquier-Strickland, a été 
déclaré mort sur place alors que 
l’autre conducteur a subi des 
blessures mineures. Pour des fins 
d’enquête, la route  11 a été        
fermée pendant neuf heures. Les 
policiers poursuivent l’enquête 
pour déterminer exactement ce 
qui s’est passé.  

Réparations au  
centre civique  

L’administration de Kapuskasing 
a choisi une entreprise pour les 
éventuels travaux de maçonnerie 
au centre civique. Les répara-
tions couteront plus cher que   
l’évaluation initiale. Le manque 
de personnel qualifié pour effec-
tuer ce genre de travail est la 

cause du dépassement de cout.  
Après avoir évalué les deux offres 
reçues, les membres du conseil 
municipal ont accordé le contrat 
à Lachance Construction pour un 
montant de 593 000 $. La Muni-
cipalité a fait une demande 
auprès de la Société de gestion du 
Fonds du patrimoine du Nord à 
travers le programme d’amélio-
ration communautaire pour 
aider à payer la facture. La         
demande se trouve présentement 
à la deuxième étape du proces-
sus. Ce programme pourrait 
payer jusqu’à 75  % des couts, 
jusqu’à un montant maximum de 
500 000 $.  

Aide financière  
L’administration de Val Rita-
Harty a reçu une subvention de 
132 000 $ de la Fondation Tril-
lium de l’Ontario afin de financer 
un projet de construction.       
L’argent aidera à la création   
d’un nouveau centre communau- 
taire, situé à l’ancienne école 
catholique Ste-Rita. 
Une partie des fonds sera dirigée 
vers le rétablissement du terrain 
de basketball extérieur, la mise 
en place d’une nouvelle structure 

de jeu et l’amélioration du         
système d’éclairage et de son du 
gymnase. Les travaux au centre 
communautaire devraient être 
terminés d’ici la fin du mois 
d’avril.  
           Saint-Jean Kap  
Le Centre de loisirs de Kapuska-
sing prévoit retourner au Palais 
des sports pour la présentation 
de son spectacle de la Saint-Jean 
prévu les 17 et 18  juin. Le but     
est de limiter les effets des          
restrictions de capacité liées à     
la pandémie. Dans une lettre    
envoyée à l’administration de la 
Ville de Kapuskasing, les       
membres du comité organisateur 
ont demandé la collaboration de 
la Ville pour s’assurer que le 
spectacle ait lieu.   
Ils souhaitaient entre autres 
réserver le Palais des sports pour 
deux jours de spectacles, mais 
aussi l’espace en face de l’aréna  
le 16  juin pour organiser un   
cinéparc.  
Si la province ne permet pas la 
tenue d’évènements à plus de 
500  personnes, le comité a       
confirmé que les spectacles 
seront tout simplement annulés.  

Équité en politique 
La présidente de l’Association 
française des municipalités de 
l’Ontario et mairesse de Moon-
beam, Nicole Lévesque, a con-
firmé une subvention obtenue 
par l’organisation pour le finan-
cement d’un projet portant sur   
la parité dans le monde de la 
politique municipale.  
Un montant de 10 000  $ est     
accordé à la Fédération cana-    
dienne des municipalités pour les 
neuf initiatives choisies au pays à 
travers le programme Femmes 
canadiennes en politique locale. 
Avec cet argent, l’AFMO prévoit 
produire quatre à six capsules de 
deux à trois minutes reliées à des 
thèmes de parité, de diversité et 
d’inclusion. Elles seront éven-
tuellement diffusées sur le site 
Web de l’Association.   
Grâce à la campagne de sensi- 
bilisation, la présidente espère 
atteindre de 35 à 40 % plus de 
femmes dans les postes 
disponibles lors des élections 
municipales de 2022, soit une 
augmentation d’environ 10 %. Le 
but à long terme est d’obtenir la 
parité.  

11 en bref : collision mortelle, rénovations et fête de la Saint-Jean  
Par Charles Ferron 
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Et voilà, c’est un pas de plus vers 
l’équité. La Fondation de la 
famille Slaight offre un don d’un 
million de dollars à 40 étudiantes 
en médecine noires, autochtones 
et de couleur (ANDC) de l’École 
de médecine du Nord de         
l’Ontario (EMNO) afin d’aug-
menter le nombre de femmes 
médecins racisées dans le Nord 
de l’Ontario.  
Pour une durée de quatre ans, un 
montant de 25 000 $ sera versé à 
chacune des dix femmes nouvel-
lement inscrites en première 
année d’étude. « Le soutien      
financier offert devrait inspirer 
chaque femme marginalisée dans 

le Nord de l’Ontario qui rêve de 
devenir médecin à poser sa       
candidature à l’EMNO », déclare 
la Dre Sarita Verma, doyenne et 
PDG de l’École de médecine du 
Nord de l’Ontario et la première 
doyenne ANDC. 
L’EMNO est la première école de 
médecine au pays dotée d’un 
mandat de responsabilité sociale 
qui tente de supprimer les        
barrières systémiques pour les 
femmes ANDC dans le domaine. 
De plus, le don permettra d’aug-
menter le nombre de médecins 
dans la région, qui fait face à une 
pénurie de main-d’œuvre.              
« Il arrive à un moment critique, 

car il manque actuellement plus 
de 300 médecins dans le Nord de 
l’Ontario, des départs à la retraite 
sont imminents et de plus en plus 
de patients ayant des besoins 
complexes et des communautés 
entières n’ont pas accès à un 
médecin de famille », annonce la 
Dre Verma.  
En somme, la Fondation de la 
famille Slaight a remis un ensem-
ble de dons d’une valeur totale de 
15 millions de dollars à 12 orga-
nismes appuyant les femmes et 
les filles dans leur cheminement 
de vie. « Cette initiative vise à 
aider les femmes à surmonter les 
obstacles et à avoir un accès 

équitable à l’éducation supé-
rieure et à des possibilités »,    
affirme Gary Slaight, PDG de la 
Fondation de la famille Slaight. 
La Dre Verma dit se sentir    
honorée d’annoncer la nouvelle 
durant le Mois de l’histoire des 
Noirs. Elle souhaite que la bourse 
puisse aider à développer une 
nouvelle culture de mentorat, 
d’encouragement et d’équité.  

L’EMNO obtient un million de dollars pour aider des étudiantes racisées  
Par Jean-Philippe Giroux 

CLINIQUE JURIDIQUE GRAND-NORD LEGAL CLINIC
« Le bien‐être des résidents à faible revenu de notre région vous tient à cœur ?  

Joignez‐vous au Conseil administratif de la Clinique juridique Grand‐Nord. Nous sommes un organisme à but non lucratif qui 
représente les intérêts juridiques des résidents à faible revenu dans les domaines de droit suivant :  

Programme ontarien de soutien aux personnes handicapées, droit du logement (locataire seulement), prestation d’invalidité  
du Régime de pension du Canada, Ontario au travail, Dettes et droit du consommateur.  

C’est une mission qui vous intéresse ? Communiquez avec nous au 
 705 337‐6200 ou par courriel au info@legalclinickap.ca. »

 rue Ash Street Suite/unité 5 Kapuskasing, Ontario P5N 3H4, www.legalclinickap.ca  
Tel/tél. : 705 337-6200 ; 1-800-461-9606     Fax/télécopieur : 705 337-1055 

La Fédération des gens d’affaires 
francophones de l’Ontario (FGA) 
a obtenu un financement de     
380 000 $ afin de veiller sur la 
croissance des petites et 
moyennes entreprises, afin de    
favoriser la création d’un nouvel 
écosystème d’affaires franco-   
ontarien. L’enveloppe du minis-
tère des Affaires francophones de 
l’Ontario aidera les entreprises 
francophones avec des services 
de préincubation, d’incubation, 
de mise en œuvre et d’accé-     
lération (PIIA).  
La nouvelle initiative a été 
conçue en collaboration avec des 
acteurs fondamentaux dans le 
milieu des affaires de l’Ontario 
français, tels que le Collège 
Boréal, le Collège La Cité, le   
Conseil de la coopération de  
l’Ontario, la Fondation franco-
ontarienne, la Société 

Économique de l’Ontario et      
l’Union des cultivateurs      
franco-ontariens.  

Distribution de  
tests antigéniques  

À partir du 8 février, la province 
de l’Ontario entamera chaque   
semaine une distribution de cinq-
millions de trousses gratuites de 
tests antigéniques, tests de 
dépistage de la COVID-19, et ce, 
pour une durée de huit semaines. 
Plus de 2300  pharmacies et 
épiceries en province fourniront 
une boite de cinq tests rapides à 
la fois à chaque ménage. Or, 
aucun détaillant de Hearst ne   
figure sur la liste des partici-
pants. Kapuskasing est la ville la 
plus proche où il est possible de 
se procurer des tests rapides.  

Rencontre avec  
les infirmières 

Les infirmières auxiliaires ainsi 
que leurs représentants du      
syndicat Unifor ont rencontré      
à huis clos le gouvernement   
Ford afin de dénoncer les salaires 
et les conditions de travail         
des employés syndiqués. Ils ont 
demandé d’abroger le projet de 
loi  124 plafonnant la hausse 
salariale dans le secteur public à 
1 % annuellement. Katha Fortier, 
adjointe au président national 
d’Unifor et conseillère du syndicat 
en matière de santé, dit que le 
gouvernement provincial ne 
prévoit pas de l’abolir. Les dis-
cussions ont eu lieu une semaine 
après une rencontre similaire 
avec les infirmières autorisées. 

Changement de  
la carte Santé 

La date limite de renouvèlement 
des cartes Santé a été prolongée 
jusqu’au 30 septembre 2022, en 
raison de la pandémie, annonce 
le gouvernement Ford. L’exten-
sion permettra aux Ontariens 
d’avoir plus de temps pour         
renouveler leurs documents. 

Même avec une carte Santé    
expirée, les Ontariens pourront 
accéder aux services dont ils ont 
besoin. Les fournisseurs de soins 
de santé accepteront ces cartes 
après l’ancienne date limite 
(28 février).  

Foyers de soins  
de longue durée 

Le gouvernement Ford annonce 
que la province lèvera « prudem-
ment et progressivement » les  
restrictions temporaires de santé 
publique dans les foyers de soins 
de longue durée en date du 
7  février. Chaque résident aura 
droit à un maximum de quatre 
personnes soignantes désignées 
et à une limite de deux personnes 
par visite. Les sorties sociales 
quotidiennes pourront reprendre 
à partir de lundi pour les   
résidents de foyers ayant reçu au 
moins trois doses de vaccin    
contre la COVID-19. Du côté des 
visiteurs généraux, les personnes 
de cinq ans et plus ayant reçu au 
moins deux piqures pourront 
reprendre leurs visites à compter 
du 21 février.  

Ontario en bref : financement FGA, tests rapides et infirmières 
Par Jean-Philippe Giroux 
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Le gouvernement Ford affirme 
avoir envoyé 1500  agents de la 
Police provinciale de l’Ontario 
(PPO) à Ottawa depuis le début 
de la manifestation. « Moi, je n’y 
crois pas », insiste une députée 
libérale de la région.  
Le Parti libéral de l’Ontario        
accuse le gouvernement            
progressiste-conservateur de 
Doug Ford d’avoir voulu gonfler 
les chiffres en affirmant               
dimanche que 1500 agents de la 
PPO avaient été envoyés en     
renfort à Ottawa. 
Le bureau de la Solliciteure 
générale Sylvia Jones a été 
sommé de clarifier cette affirma-
tion, lundi, après que de         
nombreux intervenants et politi-
ciens présents sur les lieux aient      
constaté que ces données ne 
représentaient pas la réalité. 
« Pour être clair, depuis le début 
de la manifestation, plus de 
1500  membres du personnel      
de la PPO ont été déployés dans 
la Ville d’Ottawa, fournissant une 
gamme de soutien au Service de 
police d’Ottawa. Cela équivaut à 
environ 135 à 200  agents par 

jour», a indiqué au Droit un 
porte-parole. 

Données pas « crédibles » 
Or, les données de la Solliciteure 
générale ne sont «pas crédibles», 
juge la députée provinciale    
d’Ottawa-Vanier, Lucille Collard. 
En entrevue avec Le Droit, celle-
ci a accusé le gouvernement Ford 
de « manipulation des chiffres » 
et demande qu’on lui apporte des 
preuves. 
Le chef libéral Steven Del Duca 
implore Sylvia Jones de « dire la 
vérité et expliquer pourquoi elle 
a trompé les gens d’Ottawa et fait 
semblant de les protéger ».  
Sur Twitter, il a insisté, affirmant 
que si elle ne s’explique pas, « la 
seule réponse est qu’elle doit 
démissionner immédiatement ». 

« Favoritisme » 
Résidant à Vanier, Lucille  Collard 
affirme elle aussi avoir été affec-
tée par le vacarme causé par les 
manifestants depuis onze jours. 
Elle déplore le manque de       
soutien de la province à l’endroit 
des résidents victimes de harcèle-
ment et d’intimidation. 
La députée parle notamment du 

Centre espoir Sophie, qui a lancé 
un cri du cœur, vendredi, après 
que des clientes aient vécu des 
situations s’apparentant à de la   
« torture ».  
Lucille Collard est d’avis que        
le premier ministre Doug Ford    
a réservé un traitement            
de « favoritisme » à la Ville de 
Toronto dans le cadre des mani-
festations de camionneurs. 
« Comme il le fait toujours. 
Depuis qu’il a été élu, et durant la 
pandémie, l’attention a toujours 
été à Toronto. Depuis le début de 
cette crise […] on a très, très peu 
entendu M. Ford, à part qu’il est 
un sympathisant des camion-
neurs. La minute qu’on apprend 
qu’ils se dirigent vers Toronto, il 
fait des déclarations selon 
lesquelles les ressources ont été 
mobilisées. […] C’est déplorable 
que M. Ford ne comprenne pas la 
réalité à Ottawa. » 
Mme  Collard rappelle que 
M. Ford s’était défendu de ne pas 
avoir appelé le maire d’Ottawa 
Jim Watson dès l’arrivée des 
manifestants. « Ottawa, c’est 
dans la province de l’Ontario. S’il 

avait le moindrement le sens de 
ses responsabilités de leadeur de 
la province, il aurait appelé le 
maire pour lui demander s’il peut 
aider. » 
Le bureau du premier ministre a 
confirmé au Droit que M. Ford a 
finalement eu une discussion 
avec M.  Watson, la semaine 
dernière.   
Avant même l’arrivée des 
camionneurs dans la Ville Reine, 
le maire de Toronto, John Tory, 
avait déclaré avoir eu une conver-
sation avec Doug Ford. 
À Toronto, les rues à proximité 
de Queen’s Park, où se 
dirigeaient les manifestants   
vendredi, ont toutes été fermées 
au cours de la fin de semaine, 
afin de protéger les centres    
hospitaliers environnants. 
Seules deux arrestations ont été 
nécessaires, et la manifestation 
s’est déroulée paisiblement, 
selon le Service de police de 
Toronto.  
À Ottawa, c’est une tout autre 
histoire.  
 

Les libéraux accusent Ford de « manipuler » les chiffres  
Par Émilie Pelletier - IJL - Le Droit 
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• Investissements, REER 
• Assurances vie, invalidité, maladies graves 
• Hypothèques 

• Planification fiscale et/ou successorale 
• CELI - Compte épargne libre d’impôts 
• REEE - Régime enregistré d’épargne-études

Tania Vaillancourt, conseillère financière 
801 rue George, Hearst • 705 372-1826

Le Centre de sensibilisation au 
TDAH Canada (CSTC) fait des 
démarches depuis le mois de 
mars pour augmenter son cata-
logue de ressources en français 
au sujet de cette condition       
neurologique atypique. Le 
dernier outil en liste est une série 
de vidéos animées qui explique le 
TDAH aux enfants. 
Cette poussée pour le français 
correspond à l’arrivée en poste 
d’une francophone comme navi-
gatrice de ressource sur le Trouble 
de l’attention avec ou sans hyper-
activité (TDAH), Annie 
Desrochers.  
Depuis son arrivée, le site Web a 
été refait et en bonne partie 
traduit, il reste tout de même des 
ajustements à faire. De plus en 
plus de documents et de webi-
naires sont également traduits et 
offerts en français. 
Même si le CSTC avance à petits 
pas, ses outils sont presque les 
seuls adaptés pour les Canadiens 
de langue française hors Québec.  
Annie Desrochers a pu constater 
la rareté de ces informations en 
2005, lorsqu’elle a commencé à 
en chercher pour ses enfants.       
« On essaie de trouver autant 
d’informations canadiennes que 
possible », dit-elle.  
Les services offerts dans les 
écoles des États-Unis ou de la 
France, par exemple, ne sont pas 
les mêmes qu’au Canada. 
Tout de même, selon des témoi-
gnages anecdotiques entendus 
par Mme Desrochers, les conseils 
scolaires et les écoles franco-
phones de l’Ontario semblent de 
plus en plus au fait du TDAH et 
des besoins des enfants qui en 
sont atteints. 

Par et pour les enfants 
André Brisson et Geneviève 
Bilodeau ont traduit  trois vidéos 
d’animation produites en 2019 
par le CTSC. Les voix sont claire-
ment franco-ontariennes, ce qui 

permet aux jeunes francophones 
en milieu minoritaire de s’y        
reconnaitre plus facilement.  
Dans la première vidéo, Samuel, 
un garçon qui a un TDAH,         
explique à son ami comment le 
manque de contrôle qu’il a sur 
certaines pensées et émotions   
affecte sa vie. Dans la deuxième, 
Samuel parle avec son père, qui 
doit lui aussi gérer son TDAH au 
bureau. Dans la troisième, la 
grande sœur de Samuel essaie de 
l’aider avec ses devoirs en lui    
expliquant comment elle a         
travaillé pour surmonter les      
obstacles imposés par son TDAH. 
Annie Desrochers espère surtout 
que les écoles utilisent ces vidéos, 
qui ont comme public cible les 
enfants autour de la 5e année.      
« Cette vidéo peut aider les        
enfants à côté de l’enfant qui a un 
TDAH à se dire  : “Ah, je            
comprends maintenant”. Pour 
reconnaitre que les choses que 
fait l’enfant qui a le TDAH sont 
souvent hors de son contrôle. »  
Un cahier de ressources a égale-
ment été traduit. « C’est un outil 
pour pouvoir montrer aux ensei-
gnants [et aux parents] comment 
utiliser les vidéos », dit 
Mme Desrochers.  

« Le TDAH est réel » 
Les vidéos relèvent le défi de 
présenter des informations médi-
cales complexes dans un langage 
facile à comprendre pour des   
enfants.  
Le TDAH est mieux défini seule-
ment depuis une vingtaine    
d’années. Il est de plus en plus 
courant de croiser un adulte qui 
vient d’avoir un diagnostic parce 
qu’il s’est reconnu dans son      
enfant qui vient d’avoir le sien. 
Chaque enfant avec un TDAH est 
affecté différemment. Ils peuvent 
avoir de la difficulté à se concentrer 
sur les choses qu’ils trouvent     
ennuyeuses, mais devenir hyper-
concentrés pour les activités 

qu’ils aiment. Ils sont facilement 
distraits par des stimuli exté-
rieurs et peuvent être plus ou 
moins impulsifs.  
Plus jeune, leur frustration peut 
s’exprimer par des crises de colère. 
Ils ont aussi plus de difficulté à     
reconnaitre les expressions du 
visage et le langage non verbal. 
Le CTSC existe officiellement 
depuis 2006 et a été fondé par 
Heidi Bernhardt, qui a voulu 
améliorer la connaissance de la 

condition après avoir vu 
plusieurs professionnels pendant 
trois ans et demi avant d’avoir le 
bon diagnostic pour son fils.  
Tandis que le CTSC s’occupe de 
la sensibilisation dans la popula-
tion, l’Alliance canadienne de 
recherche sur le TDAH  
(CADDRA) s’occupe de la sensi-
bilisation des professionnels de 
la santé. 

Un peu plus de ressources en français pour le TDAH 
Par Julien Cayouette – Le Voyageur

Capture d’écran : Dans la deuxième vidéo, Samuel parle avec son 
père, qui doit lui aussi gérer son TDAH au bureau. (Crédit : CTSC 
– capture d’écran)
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Vous et votre partenaire voulez vous délecter 
d’un délicieux repas en tête-à-tête pour 
souligner la Saint-Valentin ? Si vous n’avez pas 
envie de vous stresser et de risquer d’oublier 
un ingrédient important pour votre plat prin-
cipal, entre autres, choisissez parmi l’une de 
ces options parfaites !  
Le restaurant : faites-vous plaisir et offrez-vous 
un congé de cuisine et de vaisselle en 
savourant un succulent repas dans le restau-
rant de votre choix. Pour éviter tout stress et 
les mauvaises surprises, assurez-vous de 
réserver votre table à l’avance, et ce, tout par-
ticulièrement si l’endroit est très romantique. 
Si vous ne désirez pas sortir ou préférez une 
soirée plus intime, optez pour la livraison à 
domicile. 
• Le traiteur : découvrez des saveurs locales en 

sélectionnant un traiteur situé près de chez 
vous. Vous obtiendrez ainsi un repas froid  
ou chaud fraichement préparé et facile à           
déguster. Il ne vous manquera que les      
assiettes pour passer à table ! 

• La boite repas : vous pouvez choisir une boite 
au contenu prêt à manger pour un maximum 
de simplicité (avec ou sans réchauffage     
requis) ou vous amuser à cuisiner en couple 
une recette dont les ingrédients sont déjà 
mesurés. Dans tous les cas, vous vous évitez 
d’aller faire les courses et demeurez dans le 

confort de votre foyer.  
Quelle que soit votre décision, veillez à ne pas 
vous y prendre à la dernière minute pour 
réserver votre table ou commander votre 
repas, car beaucoup d’autres couples auront 
probablement la même idée que vous ! 

Un repas de Saint-Valentin sans stress, ça vous dit ? 

Pour  cette  
Saint-Valentin,  

gâtez-vous avec  nos  
huiles  essentielles et  

notre  gamme de  
soins  personnels.

Doterra avec Macha 
Tél. : 705 373‐2725 
Doterra Avec Macha 
mydoterra.com/dotterawithmacha

 
Laissez-vous  

envahir par les douces  
senteurs de l’amour.

Bonne   
Saint-Valentin

CONSULTANTE INDÉPENDANTE
Stefanie Vandette

705 960-1441
consultante certifiée

https://svandette.scentsy.ca
svandette.scentsy@gmail.com
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Vous avez des belles  
photos en couple ? 
Alors participez au 

CONCOURS 
DE SELFIE

400 $

Pour avoir la chance de gagner    
un panier-cadeau, envoie-nous   

ton plus bel égoportrait “selfie’’  
de couple avant le vendredi  

11 février à 15 h au : 

ppuubb@@hheeaarrssttmmeeddiiaass.ccaa    
Bonne St-Valentin et bonne chance

Pour une Saint-Valentin 
réussie, faites-vous plaisir avec 

des produits de qualité.
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Une fois de plus, le Conseil des 
Arts de Hearst (CAH) se doit  de 
changer le format d’un spectacle 
qui devait comprendre des 
artistes locaux, à cause de la 
pandémie. Le CAH annonce que 
la chorale Boréale en Chœur     
annule sa participation au  spec-
tacle de QW4RTZ en raison des 
mesures sanitaires de la province 
et des échéances du plan de réou-
verture ne permettant pas la 
reprise des activités à temps pour 
le spectacle du début juin.  
À la suite d’une consultation avec 
Mélissa Larose, directrice de la 
chorale, la dure décision a été 
prise de se retirer. Cependant, la 
présentation du spectacle de 

QW4RTZ aura bel et bien lieu le 
vendredi 3  juin, mais sans les 
membres de Boréale en Chœur à 
ses côtés.  
Les billets vendus lorsque la    
première prestation devait avoir 
lieu demeurent valides et les          
personnes souhaitant obtenir un 
remboursement peuvent en faire 
la demande avant le 31  mars 
prochain, en vue de permettre au 
CAH, si nécessaire, d’adapter le 
plan de la salle.  
Une représentation supplémen-
taire du spectacle pourrait être 
ajoutée à la programmation le  
dimanche 5  juin, advenant que 
les règlements sanitaires en 
vigueur rendaient inévitable un 

morcèlement du public.  
Veuillez communiquer avec 
Lydia Rodrigue, coordinatrice  

des évènements et des  
locations du CAH, pour plus  
d’informations.  

La chorale Boréale en Chœur ne chantera pas avec QW4RTZ 
Par Jean-Philippe Giroux 

sur la satisfaction envers le service        
de nouvelles locales et régionales

prix de participation 

Sondage

À GAGNER :

Utilisez le 
code QR 

pour accéder 
au sondage

d’une valeur de 100 $

C’est le temps de réchauffer sa 
voix et d’accorder sa guitare.      
La Fédération des aînés et         
des  retraités francophones de 
l’Ontario (FARFO) est à la 
recherche de musiciens, d’humo-
ristes et de conteurs de 50 ans et 
plus souhaitant démontrer leurs 
habiletés artistiques devant un 
plus grand public dans le cadre 
de la série de performances Web 
Au cœur des artistes.  
Mais ce n’est pas qu’un simple 
spectacle. Le projet sert surtout 
de plateforme afin de soutenir les 
artistes d’un certain âge. « On 
veut valoriser ces gens-là », dit 
Mireille Roy, coordonnatrice de 
la programmation de la FARFO. 
Avec la nouvelle tournure au 
virtuel, l’automne dernier, les   
organisateurs ont pris la décision 
de recruter des artistes à l’échelle 
de la province, comparativement 
aux deux éditions précédentes 
durant lesquelles la sélection   
des candidats s’est effectuée      

exclusivement à Sudbury.  
La FARFO est à la recherche 
d’une large variété de talents, peu 
importe le degré d’expérience.  
« Notre but, ce n’est pas d’avoir 
des Céline Dion ou des Mireille 
Mathieu », explique Mme  Roy 
qui ne prévoit pas mettre des 
soumissions à part, à moins que 
la demande soit trop élevée.          
« Même si ce n’est pas tellement 
extraordinaire, mais c’est        
quelqu’un qui a vraiment à cœur 
de vouloir faire une chanson, on 
va accepter toutes les demandes 
qu’on reçoit. »  
L’équipe tente encore de trouver 
des participants de n’importe où 
dans le Nord de l’Ontario prêt à 
être accompagné à travers les 
étapes de recrutement, de         
l’inscription jusqu’au tournage de 
la prestation. « On a une petite 
équipe qui va voyager un peu 
partout dans la province »,         
informe Mme Roy.  
Mme Roy et son équipe ont reçu 

bon nombre de commentaires 
positifs remerciant la FARFO 
d’avoir mis le projet sur pied 
pour divertir et aider les             
personnes isolées chez elles, en      
besoin de contact humain, de 
sourire et bonne humeur.  
Les segments seront diffusés en 
direct sur le site Web de la 
FARFO, en matinée, dès le 
15  février durant l’émission        
intitulée Le rendez-vous du 
matin.  
 
 

  1133  fféévvrriieerr    
2200  fféévvrriieerr    
2277  fféévvrriieerr        

66  mmaarrss                      
1133  mmaarrss      

FFaammiillllee  VVaaiillllaannccoouurrtt  
FFaammiillllee  FFoorrcciieerr    
FFaammiillllee  VVaacchhoonn  
FFaammiillllee  JJooaanniiss  
FFaammiillllee  VViilllleenneeuuvvee

LLeess  ddiimmaanncchheess  àà  1155  hh 
lluunnddii  1144  fféévvrriieerr   

PPoouurr  1155  $$ TTVVHH  iinncclluussee,,  vvoouuss  aauurreezz  
ddrrooiitt  àà  uunnee  cclléé  UUSSBB  CCIINNNN  9911,,11    
aavveecc  lleess  ddiixx  éémmiissssiioonnss  22002222.. 

IIll  ss’’aaggiirraa  dd’’uunnee  ccuueeiilllleettttee  ddee  ffoonnddss  !!  
RRéésseerrvveezz  vvoottrree  cclléé  ddèèss  mmaaiinntteennaanntt    

770055  337722--11001111    

Les Grandes familles de la région

EEnn  rreepprriissee

Au cœur des artistes : la FARFO fait rayonner les talents des ainés et retraités 
Par Jean-Philippe Giroux 
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Les auteurs et compositeurs 
canadiens pourraient avoir plus 
d’argent dans leur poche pour la 
musique qu’ils réalisent. Les      
acteurs clés de l’industrie         
musicale canadienne accueille 
avantageusement le dépôt du 
projet de loi sur la diffusion    
continue en ligne qui servirait      
à mieux rémunérer les artistes à 
l’ère du flux en plus d’amener les 
géants du numérique comme 
Spotify et YouTube à s’impliquer 
davantage dans la création de 

contenu canadien.  
Ledit projet de loi, présenté et   
déposé par Pablo Rodriguez, 
ministre du Patrimoine cana-
dien, tient à réviser et modifier la 
Loi sur la radiodiffusion en vue 
de pousser les plateformes à   
corriger l’iniquité pour les       
créateurs de musique qui ont des 
revenus plus bas provenant de la 
diffusion en continu.   
La Société canadienne des         
auteurs, compositeurs et éditeurs 
de musique (SOCAN) est d’avis 
que ce projet de loi guidera       
l’industrie dans la bonne              
direction. « Le gouvernement a 
clairement entendu les créateurs 
de musique du Canada dire qu’ils 
ont besoin de soutien pour créer 
et être promus équitablement sur 
les services de diffusion en       
continu, et le projet de loi en 
question prépare le terrain pour 
que cela se produise », déclare 
Jennifer Brown, chef de la direc-
tion de la SOCAN. L’organisation    
explique que l’écart entre les 
revenus des médias traditionnels 
et ceux des plateformes Web est 
considérable. Environ 34  cents 

sont répartis entre les créateurs 
canadiens pour chaque dollar de 
licence musicale des diffuseurs 
canadiens dans le secteur           
des télécommunications et de la 
radiodiffusion. Quant aux          
services de diffusion en continu, 
le ratio est de dix cents pour 
chaque dollar de licence.  
De son côté, l’Association des 
professionnels de l’édition        
musicale (APEM) croit que la loi 

sera importante afin de protéger 
la     « souveraineté culturelle » 
ainsi que la musique des          
créateurs canadiens. « Il est plus 
que temps que les entreprises en 
ligne contribuent elles aussi à la 
mise en valeur et au financement 
de notre musique », commente 
Jérôme Payette, directeur 
général de l’APEM.  
SOCAN soutient que la promo-
tion du contenu canadien sur les 
plateformes des entreprises 

numériques permettra aux  
Canadiens de consommer plus 
facilement de la musique des 
artistes de leur pays.  
« L’actuelle loi sur la radiodiffu-
sion a été conçue avant qu’Inter-
net ne devienne une plateforme 
de diffusion de musique et sa 
modernisation était devenue  
plus qu’impérative », souligne 
Mme Brown. « La réforme de la 
Loi sur la radiodiffusion est une 
étape nécessaire pour renforcer 
la place des créateurs canadiens 
dans leur propre pays et soutenir 
la musique canadienne dans un 
monde numérique. » 
Le projet de loi sur la diffusion 
continue en ligne est semblable à 
un ancien texte législatif adopté 
en juin dernier. Malheureuse-
ment, à cause du déclenchement 
des élections fédérales, il est mort 
au feuilleton au Sénat.  

Le dépôt du projet de loi sur la diffusion continue en ligne sème l’espoir   
Par Jean-Philippe Giroux 
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La plaque dentaire, cette mince pellicule qui se forme sur les dents et 
les gencives après chaque repas, est principalement composée de bac-
téries. Dans un article résumant les enjeux liés à la sensibilisation au 
brossage des dents, des dentistes japonais rappelaient que, dans une 
bouche en santé, un équilibre se développe entre cette communauté 
microbienne et les tissus de la bouche. Toutefois, lorsque la plaque 
prend le dessus, cela peut mener à des problèmes comme la carie  
dentaire ou la gingivite. 
Selon l’Association canadienne des hygiénistes dentaires, le brossage 
des dents est donc le principal moyen d’enlever la plaque. C’est       
l’Association dentaire américaine qui recommande de brosser ses 
dents pendant deux minutes, deux fois par jour. L’Association        
dentaire canadienne souligne pour sa part qu’un bon brossage devrait 
durer deux à trois minutes. Elle recommande aussi l’utilisation de la 
soie dentaire pour enlever la plaque située entre les dents et difficile 
à atteindre avec la brosse. 

La durée optimale de brossage 
Mais, d’où viennent ces recommandations ? Depuis les années 1970, 
plusieurs études ont été réalisées sur la durée du brossage des dents 
et son effet sur l’efficacité à enlever la plaque. En 2005, des experts 
allemands ont donc réalisé une revue de la recherche existant sur le 
sujet. Il en ressort tout d’abord que 30 secondes de brossage suffisent 
pour enlever toute trace de nourriture dans la bouche après un repas. 
Pour bien enlever la plaque toutefois, les résultats des différentes 
études sont moins clairs quant à la durée idéale du brossage. 
Par exemple, des recherches réalisées entre 1990 et 2005 montrent 
qu’il y a peu d’amélioration si on poursuit le brossage au-delà d’une 
minute. Pourtant, une étude de 1985 concluait qu’il est possible    
d’enlever davantage de plaque en brossant pendant quatre minutes 
plutôt que pendant une minute. 
Depuis 2005, la recherche tend plutôt à aller dans cette dernière       
direction  : un brossage plus long permet d’enlever davantage de 
plaque. En 2009, des chercheurs de l’Ohio ont ainsi observé qu’en 
brossant trois minutes, il était possible d’enlever 55 % plus de plaque 
qu’en brossant 30 secondes. Il n’y avait pas de différence significative 
entre un brossage de deux minutes et un de trois minutes. 
Une étude  indienne en 2016 arrive à des résultats semblables et note 
une relation claire entre la durée du brossage et la quantité de plaque 
enlevée. La durée optimale serait de trois minutes.  
Enfin, des chercheurs des Pays-Bas ont réalisé en 2021 une nouvelle 
revue des études sur le brossage des dents. Ils en ont conclu que la 
quantité de plaque était réduite de 27 % après une minute de brossage 
et de 41 % après deux minutes. 

D’autres facteurs à considérer 
En publiant ses recommandations, l’Association canadienne des      
hygiénistes dentaires a tenu à préciser qu’il était difficile d’évaluer la 
durée idéale du brossage puisque la technique utilisée pouvait avoir 
une influence sur le résultat. 
Les experts de l’Ohio croient de plus qu’une partie de la plaque est 
facile d’accès avec la brosse à dents et peut donc être enlevée plus vite. 
Par exemple, selon les chercheurs allemands de 2005, même après 
quatre minutes de brossage, il y aurait toujours de la plaque sur les 
dents du fond de la bouche. Ces scientifiques supposaient aussi qu’il 
n’y    aurait plus d’amélioration après une certaine durée de brossage, 
puisque les gens auraient tendance à toujours repasser aux mêmes 
endroits. D’ailleurs, selon l’Association dentaire canadienne, chez les 
gens qui n’utilisent pas la soie dentaire en plus du brossage, le tiers 
de la surface des dents ne pourrait pas être nettoyé. 
Selon une autre étude indienne, parue en 2017, la durée nécessaire 
pour bien enlever la plaque pourrait, en plus, changer d’une personne 
à l’autre. Par exemple, la capacité de la salive d’un individu à enlever 
les débris et ses habiletés motrices, sans oublier les bactéries, aurait 
une influence. 
Enfin, ces scientifiques rappellent que, selon les 
études qu’ils ont passées en revue, les gens ont ten-
dance à surestimer la durée de leur brossage. Ils 
prétendent habituellement brosser leurs dents    
pendant deux à trois  minutes… alors qu’ils les 
brossent plutôt pendant 20 à 80 secondes. 
 
 

VRAI
Il faut brosser ses dents au 
moins 2 minutes ?  
Par Kathleen Couillard

Brosser ses dents pendant deux minutes, deux fois par jour : ce serait le secret pour une bouche en santé.  
D’où viennent ces deux minutes ? Le Détecteur de rumeurs est allé aux sources.

Verdict 
Il est clair qu’un brossage plus long permet d’enlever davantage     

de plaque. La durée idéale fait débat, mais il est important d’avoir 
une bonne technique pour que la brosse atteigne la plaque dans     

les régions profondes de la bouche.
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Thème : Amour / 8 lettres

Réponse du mot caché :

A 
Admiration 
Adoration 
Affection 

Aimer 
Amant 
Amitié 
Ange 

Ardeur 
Attirance 
Aventure 

B 
Baiser 
Beauté 
Béguin 

Bonheur 

C 
Câlin 

Chaleur 
Charité 

Cœur 
Complicité 
Conquête 

Couple 
Culte 

Cupidon 
D 

Délicatesse 
Désir 

E 
Émotion 
Entente 

Enthousi-
asme 
Éros 

Estime 
Éternel 
Étreinte 

F 
Ferveur 
Flamme 

Flirt 
Fou 

Fraternité 
Fréquenta-

tion 
G 

Goût 

Grâce 
I 

Idolâtrie 
Idylle 

Intimité 
L 

Liaison 
Libertinage 

M 
Mariage 

Marié 
P 

Passion 
Plaisir 

Pulsion 

 
R 

Réconfort 
Regard 

Relation 
Respect 
Roman-

tisme 
S 

Sentiment 
T 

Tendresse 
U 

Union 

FIDÉLITÉ

Tous les mardis, vous pouvez lire  
VOS prédictions de la semaine.

Disponible uniquement sur le site Web 
 du journal Le Nord, dans la  

section « Chroniques »

Fraises en cœur au chocolat

RÈGLES DU JEU : 
 
Vous devez remplir toutes les cases vides en 
plaçant les chiffres 1 à 9 une seule fois par 
ligne, une seule fois par colonne et une seule 
fois par boite de 9 cases.  
Chaque boite de 9 cases est marquée d’un 
trait plus foncé. Vous avez déjà quelques 
chiffres par boite pour vous aider. Ne pas 
oublier  : vous ne devez jamais répéter les 
chiffres 1 à 9 dans la même ligne, la même 
colonne et la même boite de 9 cases.

RÉPONSE DU JEU Nº 755

INGRÉDIENTSINGRÉDIENTS   
•Une dizaine de fraises 

fraiches  
•2 tasses de pépites de 

chocolat noir ou au lait 
•Petits supports en bois 

ou des pailles pour 
tenir les fraises 

 

INSTRUCTIONS 
  

Rincer et éponger délicatement 
les fraises fraiches. 
 
Avec un couteau, dans un mou-
vement circulaire, enlever la 
tige de la fraise.  
 
Couper les fraises en deux. En 
haut, au centre de chaque 
moitié, tailler un petit V. 
 
Insérer délicatement un     sup-
port au bas de la forme de 
cœur. 
 
Faire chauffer les pépites de 
chocolat au micro-ondes pen-
dant 30  secondes. Répéter 
toutes les 30  secondes, en            
remuant entre chaque fois, 
jusqu’à ce que le chocolat soit 
fondu et lisse. 
 
Tremper les fraises dans le 
chocolat fondu. Laisser sécher 
sur du papier sulfurisé jusqu’à 
ce que le chocolat durcisse.
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Les Services de Counselling de Hearst, Kapuskasing et Smooth 
Rock Falls est un organisme communautaire francophone qui  
contribue à améliorer la santé mentale, le bienêtre et la sécurité 
de sa clientèle par des soins et services de qualité dans les deux 
langues officielles. En plus de la prestation de services, le rôle      
institutionnel comprend notamment celui de maintenir la langue 
française, de transmettre la culture francophone et de favoriser la 
solidarité au sein de la minorité franco-ontarienne. 
 
Poste à pourvoir : Secrétaire / Réceptionniste  
Statut : Permanent / Temps partiel, 3 heures / semaines (en 
soirée), et remplacer les vacances et congé de maladie  
Endroit :  Hearst 
 
DESCRIPTION  
Sous l’autorité de la directrice de l’administration-finances, la     
personne sera responsable d’effectuer les tâches de secrétariat 
et de réception requises, ainsi qu’offrir du soutien à la clientèle, au 
personnel et à l’équipe de gestion de l’agence. De plus, cette      
position est disponible pour remplacement lors de congé de        
vacances ou de maladie du personnel de secrétariat.  
Compétences requises 
• Détenir un diplôme en secrétariat 
• Connaissance en informatique avec les logiciels Word, Excel, 

l’internet ainsi que d’autres systèmes de bureau, tels que les       
systèmes téléphoniques 

• Expérience variée dans le travail de bureau 
• Bonne connaissance grammaticale en français et en anglais 
• Capacité d’établir et de maintenir des relations de travail              

harmonieuses avec les employé-e-s et avec le public 
général 

• Le bilinguisme (français/anglais), oral et écrit est essentiel.   
Les personnes intéressées sont priées de faire parvenir leur        
demande d’emploi au plus tard le vendredi 11 février 2022 avant 
16 h, à l’attention de :  

Steve Fillion, M.S.S., Directeur général 
Services de Counselling de 

Hearst – Kapuskasing – Smooth Rock Falls 
29 Byng, bureau 1 

Kapuskasing ON P5N 1W6 
Télécopieur : 705 337-6008 

Steve.Fillion@hkscounselling.ca  
 
Nous désirons remercier à l’avance toutes personnes qui    
soumettront leur candidature. Toutefois, nous communiquerons 
uniquement avec les personnes sélectionnées pour une entrevue. 

  OFFRE D’EMPLOI 
Secrétaire / Réceptionniste

 
 

 
        
Le Bureau de santé Porcupine accepte les demandes de la part   
d’infirmières autorisées ayant un diplôme en soins infirmiers qui 
désirent appliquer leurs aptitudes et leurs connaissances en soins 
infirmiers à la promotion, à la protection et à la préservation de la 
santé des populations au niveau individuel/familial, communautaire 
et du système. L’infirmière de santé publique œuvre au sein d’une 
équipe multidisciplinaire dans le but de planifier, de mettre en place 
et d’évaluer les programmes de santé publique dans sa commu-
nauté et dans sa région desservie. Pour obtenir de plus amples    
renseignements au sujet du Bureau de santé Porcupine, veuillez 
visiter notre site Web au www.porcupinehu.on.ca. 
 
Qualités professionnelles :  
• B.Sc.Inf. ou diplôme équivalent 
• Inscription courante à l’Ordre des infirmières et des infirmiers 

de l’Ontario à titre d’infirmière autorisée ou d’infirmier          
autorisé 

• L’expérience en soins infirmiers dans le secteur de la santé 
publique et communautaire sera considérée un atout 

• Excellentes aptitudes à la communication et à la pensée  
      critique 
• La capacité de communiquer efficacement dans les deux 

langues officielles sera considérée comme un atout et est 
une exigence pour un poste  

• La personne doit avoir accès à un véhicule et avoir un permis 
de conduire de l’Ontario valide 

• Vérification favorable des antécédents criminels en vue d’un 
travail auprès de personnes vulnérables 

• Adhérer à toutes les pratiques en matière de prévention et de 
contrôle des infections, y compris la vaccination contre la 
COVID-19, à moins qu’une exemption médicale valide ne 
soit fournie  

Vous pouvez envoyer votre curriculum vitae avant le 18 février 
2022, à  l’attention de :   
Service des ressources humaines 
Bureau de santé Porcupine  
Courriel : careers@porcupinehu.on.ca  

Nous remercions toutes les personnes qui manifestent un intérêt. 
Toutefois, nous ne communiquerons qu’avec les personnes 

sélectionnées pour une entrevue. Le Bureau de santé Porcupine 
est un employeur qui souscrit au principe de l’équité en matière        
d’emploi. Si nous communiquons avec vous, veuillez nous en 
aviser si vous nécessitez un accommodement particulier pour   

participer au processus de recrutement. 

Infirmière/Infirmier de santé publique 
2 postes permanents à temps plein 

Kapuskasing 

OFFRE D’EMPLOI
Kapuskasing, ON

Spécial 3000 $
 Ce samedi  
12 février 

à 11 h
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Nous avons le regret d’annoncer le décès de                       
M. Roger Lamontagne, le samedi 29 janvier 2022, à l’âge de 
78 ans. Il laisse dans le deuil sa conjointe Pauline (née Côté) de 
Hearst ainsi que sept frères : Ronald, Raymond (Georgette Côté), 
René, Claude (Evelyn), Fernand (Camelle), Rolland et Gaëtan ; 
cinq sœurs : Janine (Victor Veilleux), Thérèse (feu Jean-Marie 

Goupil), Anita (feu Rolland Grenier), Diane (Dieu-Donné Blier) et 
Joanne (Jean Fortier), tous de Hearst ; ses belles-sœurs : Réanne (Félix Malette) de 
Burlington, Janine (Daniel Ouellette) de Hearst et Carmen (Carol) de Pouce Coupe; 
ainsi que ses beaux-frères : Lucien (feu Thérèse), Albert (feu Carmen), Denis          
(feu Judith). Roger laisse aussi plusieurs beaux souvenirs dans le cœur de son filleul 
Jason Robichaud et de sa filleule Ciji Fortier ainsi que de plusieurs neveux, nièces   
et ami-e-s. Il fut précédé dans la mort par sa fille Nancy, ses parents Odilon et     
Marie-Ange Lamontagne, ainsi que sa belle-sœur Pierrette. 
On se souvient de Roger comme d’un bon travaillant, généreux et amical, ayant un 
excellent sens de l’humour. Son souvenir restera à jamais gravé dans le cœur et la 
mémoire de sa famille, ses ami-e-s, ainsi que de ceux et celles qui l’ont connu et aimé. 
Les funérailles ont eu lieu le mardi 8 février 2022 à 16 h en la        
cathédrale Notre-Dame de Hearst, avec le père Aimé Minkala comme 
célébrant.

AVIS DE DÉCÈS
Roger Lamontagne

 
 

Jessica et Jean-Sebastien Gagné     
sont heureux d’annoncer la         
naissance de leur fils, Kody Gagné. 
Il est né le 4 février 2022 à l’Hôpital 
Notre-Dame, pesant 9  livres et 
12 onces. Kody est le petit-fils de Gilles Rhéaume et 
Sylvie Vachon ainsi que Dany Gagné et Christine      
Baillargeon ; il est le petit frère de Niko.

Naissance

Nous avons le regret d’annoncer le décès de M. Micheal Flesher, 
le mardi 25 janvier 2022, à l’âge de 73 ans. Il laisse dans le deuil 
son frère, Stanley Flesher (feu Ursula) du Tennessee, et ses 
trois sœurs : Sheila Flesher, Stella Bubyn (Bill) et Albina Dagenais 
(Mike), tous de Thunder Bay. Il laisse également dans le deuil 
plusieurs neveux et nièces. Il fut précédé dans la mort par ses 
parents, Stanley et Catherine (née Chomica). 

On se souvient de Micheal comme d’un homme aimant et               
attentionné qui profitait pleinement de la vie. Il avait un grand cœur et aimait aider 
son entourage. Avant la  retraite, il était soudeur et mécanicien monteur pour la 
Newago, la Spruce Falls à Kapuskasing et chez Jean’s Diesel à Hearst. Comme            
passetemps, il aimait bien la chasse et la pêche, lire, regarder des films et prendre soin 
des pigeons et poules sur son terrain. Il était raconteur d’histoires et aimait partager 
ses aventures avec sa famille et ses ami-e-s. Il laisse de très bons souvenirs dans le cœur 
de ses proches et ami-e-s. 
Une célébration de vie aura lieu à une date ultérieure. 

Nous vous remercions de garder la famille de Micheal dans vos 
prières et pensées durant ces moments difficiles.

Micheal Flesher

avec Steve Mc Innis

Tous les    
vendredis de  

11 h à 13 h    
EEnn  rreepprriissee  ::  llee  ssaammeeddii  ddee  99  hh  àà  1111  hh  

SPÉCIAL 

Samedi 12 février 
à 11 h

BINGO 
Saint-Valentin

33000000  $$  
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La pause de la période des Fêtes 
s’est allongée de deux semaines 
en raison de la fermeture des   
arénas imposée par le gouverne-
ment de l’Ontario pour contrer la 
pandémie de la COVID-19, ce qui 
semble avoir profité aux joueurs 
des Lumberjacks. L’équipe était 
en feu la fin de semaine dernière, 
marquant 15  buts et ajoutant 
deux victoires. Les Jacks sont 
actuellement à un point de la pre-
mière position, mais les joutes 
impliquent maintenant les 
équipes de la division Ouest. 
La course à la tête de la division 
Est, et du même coup du classe-
ment général, s’intensifie entre 
Powassan, Timmins et Hearst. 
Après 33  rencontres, les Jacks 
ont une fiche de 24 victoires, sept 
défaites et deux défaites en pro-
longation, totalisant 50  points, 
bon pour la deuxième position du 
classement, à égalité avec le Rock 
de Timmins qui a toutefois deux 
parties de plus à jouer. 
Toutes les organisations de la 
ligue avaient hâte à la deuxième 
portion de la saison, car les 
matchs seront disputés entre les 
équipes de la division Est et celles 
de la division Ouest, ce qui n’était 
pas le cas avant la période des 
Fêtes.    

Cochrane 1 
Hearst 10  

Les lancers au but ont été de 58 
pour les Jacks et seulement 17 
pour la pauvre équipe du Crunch 
qui ne comptait que 14  joueurs 
dans l’alignement, en plus des 
gardiens de but. 

La troupe de l’entraineur-chef 
Marc-Alain Bégin a capitalisé à 
deux reprises sur trois avantages 
numériques. 
Lors de ce festival offensif, 16 des 
18 joueurs sur le banc des Lum-
berjacks ont obtenu au moins    
un point. Seuls le nouveau venu 
Owen Porter et son coéquipier à 
la défense, Liam McDonald, 
n’ont pas inscrit leur nom à la 
feuille de pointage. 
 Sept joueurs de l’Orange et Noir 
se sont partagé les dix buts  : 
Alexandre Blais (2), Robbie Rut-
ledge (24-25), Maxandre Pel-
letier (2), Cody Walker (6), 
Jaxson Holmes (4-5), Tyler Pat-
terson (8) et Brayden Palfi (6). 
Mason Buzaluk a obtenu trois 
mentions d’aide ; Cody Walker, 
Riley Klugerman, Zachary        
Demers et Jaden Raad ont  
ajouté deux passes à leur fiche 
personnelle. 
Cette victoire va à la fiche du gar-
dien de but Matteo Gennaro. 
Malgré les restrictions sanitaires, 

324  personnes s’étaient dépla-
cées au Centre récréatif Claude-
Larose afin de souligner le retour 
au jeu de leur équipe favorite 
pour la deuxième partie de la   
saison. 

Elliot Lake 2 
Hearst 5 

Les Jacks perdaient 2 à 0 après 
40  minutes de jeu. L’équipe         
locale a quand même trouvé   
l’énergie pour marquer cinq buts 
en troisième période et partir 
avec la victoire. 
Les fans ont dû attendre à la mi 

troisième période avant de 
célébrer une première fois. Cinq 
porte-couleurs des Jacks ont 
trouvé le fond du filet : Dylan 
Ford (7), Robbie Rutledge (26), 
Raphaël Lajeunesse (15), Cody 
Walker (7) et Zachary Demers (8) 
qui a également récolté trois 
mentions d’aide.     
Plusieurs pénalités ont été 
décernées pendant ce match, 
toutefois les avantages numé-
riques n’ont pas été efficaces, et 
ce, des deux côtés. Les Red 
Wings ont marqué une seule fois 
sur 11 occasions et les Bucherons 
ont réussi un filet sur sept    
possibilités. 
Liam Oxner a stoppé 38 des 
40  tirs dirigés vers lui et ses 
coéquipiers ont lancé 38 fois. Le 
centre récréatif accueillait 
351 spectateurs. 
La troupe de Hearst prendra la 
route ce vendredi pour se rendre 
à Sudbury afin d’y affronter les 
Cubs. Samedi, un arrêt est prévu 
à Elliot Lake et finalement    
dimanche, le duel impliquera les 
Jacks à l’Express d’Espanola.

Les Jacks enfilent 15 buts et ajoutent quatre points au classement 
Par Steve Mc Innis 

 1- Powassan, Voodoos 35 23 7 4 1 51

 2- Timmins, Rock 31 24 5 1 1 50

 3- Hearst, Lumberjacks 33 24 7 2 0 50

 4- Rivière des Français, Rapides 33 17 15 1 0 35

 5- Kirkland Lake, Gold Miners 33 10 20 0 3 23

 6- Cochrane, Crunch 34 2 29 1 2 7

 1- Soo, Thunderbirds 30 20 5 2 3 45

 2- Soo, Eagles 26 19 6 1 0 39

 3- Blind River, Beavers 27 14 11 2 0 30

 4- Greater Sudbury, Cubs 26 14 11 1 0 29

 5- Elliot Lake, Red Wings 33 9 23 1 0 19

 6- Espanola, Express 27 8 17 2 0 18

           Division Est                        PJ     G   P    PP  PT  PTS

           Division Ouest          PJ     G P    PP  PT  PTS

Photos Marc-André Longval

GUY MORIN
avec

Le FANATIQUE
TToouuss  lleess  mmeerrccrreeddiiss    

ddee  1199  hh  àà  2211  hh

Avec dix buts pour les Jacks, les deux gardiens du Crunch de 
Cochrane ont partagé le travail afin de tenter de limiter les dégâts.
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Passeport Jeun
École publique
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ou au 705 362-7111.
passeport-jeunesse.cspne.ca
en tout temps au
Inscriptions acceptés

 

 

 
 

 

 

 

 
 

 

 

 

 
 

 

 

 

 
 

 

 

 

 
 

 

Une place pour chacun,
la réussite pour tous

 

 

 
 

 

 

 

 
 

 

Denis Labelle, DHA : président          Yves Laliberté : direct

la réussite pour tous
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